
NAIUMMI uSSr
lunoMiu

ASSOCIATION DU BARREAU CANAr>IEN

DISœURS PRONONCÉ PAR L'HONORABLE WILLIAM
H. TAFT SUR L'ETIQUETTE PROFESSIONNELLE

Cinqùëme assemblée annuelle tenue, à Ottawa, le 2 seplombre,

1920.

Messieubs du Barreau Canadien,

Il y a une pièce, ou du moins il y avait une pièce de théâtre,
je ne pourrais dire si on la joue encore aujourd'hui, intitulée
"Too much Johnson." Mon intention n'est pas de vous offrir
ceci comme texte.

Je n'ai pas avant aujourd'hui eu l'occasion d'assister à vos
réurions d'affaires, mais en apprèrant le sujet n intéressant
qui devait être à l'étude, comme 1» discustion du Code de Québec,

^
et l'utilité de rétjrir qudiaues ures de ses dîspofilions et de les
étendre aux Ids des autres Provinces, je fus vivement mtéret'sé,
et je pourrais «jouter qiœ je le fus aussi par la nouvelle qu'on
allait 8'occuper de for Jer un ensemble de rè^es sur l'étiquetle
professionnelle. Personnellement il me fait grand plaisir de
constater que vous avez approuvé non pas une énumération
complète de toutes les règles d'étiquette légale, mais plutôt
un exposé court et compréhensible, qui, j'en suis certain, sera
pour nlu!?ieurs d'une grande utilité. Je puis dire, avec ma propre
ex e, après avoir termiré mes fondiors avec l'^pproba-
tioi. ^.nérale du peiple des Etats-Uris (rire) que je me suis
trouvé appelé à enseigrer à la j)rochaipe génération, et à lui
donner des conférences sur le sujet pour lecuel ils trouvaient
qu'il me manquait le moins d'aptitudes. Je fus invité à donner
a la Faculté de Droit de L'Université de Boston, une série de
conférences sur l'étiquette professionnelle. Pour ceux qui sont
appelés à remplir un tel devoir, je suis sincère en disant qu'il
est de toute nécessité que chaque association du barreau s'efforce
dénoncer son idéal de l'étiquette professionnelle Moi, avec
beaucoup de déférence, je me permets de différer avec le savant
Juge qui a osé penser que toutes ces reçues d'étiquette devraient
être gardées "in numbres" si i" ^uis nn'exprimer ainsi sans ir-
révérence. J'ai trouvé qu'une des grandes difficultés à surmon-


